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NOUVEAU 


PPaOSPECTUS 

Du  Bureau  d'avances  pour  la  pour  fuite  des  Affaires 
contentieufes  & autres  , dirigé  par  AL  l’Abbé 
B LANCH ET  j fous  V autorij atiQïi  de  M . le  Aîaire 
de  Paris  & de  V adminïft ration  de  la  Police  j à 
P aris  j rue  des  Foi] es- Saint- Germain- U 'Auxer- 
rois  y N°.  28. 


\ 


Le  Public  avoir  accueilli  avec  emprefTemenc  le 
fimple  Projet  que  M.  l’Abbé  Blanchet  lui  avoic 
propofé  , avant  même  qu’il  eût  été  en  état  de 
donner  la  forme  à un  ÉtablilTement  qui  11e  peut 
avoir  de  folidité  qu’autant  qu’il  fera  jugé  digne  de 
la  confiance  la  plus  entière. 

Comme  la  bafe  de  cet  Établiilement  efi:  Bien- 
faifance , Juftice  & Humanité  5 il  faut  que  les 
opérations  qu’il  fe  propofe  de  fuivre  3c  les  enga- 
gemens  qu’il  contra&e  foienc.  tellement  manifef- 
tés  , qu’il  ne  puifie  s’élever'  aucun  doute  à ce 
fujer. 

C’efi:  dans  cette  vue  que  la  Compagnie  aflbci’ée  à 
l’œuvre  de  M.  l’Abbé  Blanchet  3croit  devoir  coniî- 
gner  ici  les  principes  invariables  qui  feront  la  réglé 
3c  celle  des  perfonnes  qui  remettront  leurs  inté- 
rêts entre  fes  mains  $ Ôc  elle  a allez  de  confiance 
dans  la  pureté  de  fes  intentions,  ôc  dans  la  févéricc 
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avec  laquelle  le  confeil  éclairé  qu’elle  s’efi:  choifi 
examinera  les  affaires  , pour  efpérer  que  Ton  Bu- 
reau fera  par  la  fuite  regardé  , plutôt  comme  un 
vafte  champ  d’arbitrage  & de  conciliation  , que 
comme  un  ÉtablifTement  propre  à alimenter  la 
funefte  pafîion  de  plaider. 

D’après  ces  obfervations  préliminaires , la  Com- 
pagnie va  réunir  dans  un  feul  plan  ce  qu’elle  en- 
tend conferver  de  fon  premier  Profpeéfcus , de  ce 
qu’elle  croit  devoir  y ajouter. 

Article  Premi  e r. 

Le  Bureau  principalement  établi  pour  les  indi- 
gens , fera  toujours  ouvert  aux  perfonnes  qui  ont 
Befoin  de  confeil  ou  d’affiftance  dans  leurs  affaires. 

Article  IL 

Avant  que  le  Bureau  entreprenne  la  pourfuite 
d’une  affaire  quelconque  , elle  fera  fcrupuleufe- 
ment  examinée  de  difeutée  par  fon  confeil , com- 
pofé  de  Jurifconfultes  éclairés  , de  d’un  Dire&eur 
du  contentieux  , que  fon  expérience  dans  les  affai- 
res a appellé  à cette  place. 

Article  III. 

Ce  ne  fera  qu’après  une  délibération  par  écrit , 
& lignée  de  ceux  qui  feront  préfens  au  confeil  , 
que  la  Compagnie  fe  chargera  de  la  pourfuite 
d’une  affaire. 

Article  IV. 

A ce  confeil  pourront  aflifter,  s’il  en  eft  befoin, 
le  Client  ou  fon  confeil , de  ils  feront  enrendus, 
autant  qu  il  fera  jugé  néceffaire  , par  le  confeil  de 
la  Compagnie,  afin  de  ne  pas  confumer  inutile- 


nient  leterns  deftiné  à l’examen  des  autres  affaires*, 
enfuite  ils  fe  retireront  pour  que  le  confeii  débbere. 

Article  V. 

La  Compagnie  fuivra  la  plus  exa&e  équité  dans 
le  traitement  qu’elle  fera  avec  chacun  de  fes  coiîp 
mettans , & elle  fe  contentera  de  la  ceffion  d’une 
portion  fcrupuleufement  proportionnée  à la  nature 
du  procès , aux  difficultés  du  fuccès , des  rentrées , 
& aux  avances  à faire. 

Article  VI. 

La  portion  convenue  avec  le  commettant , & 
par  lui  cédée  à la  Compagnie  , ainfi  que  les  avan- 
ces qu’elle  aura  faites  , feront  prélevées  fur  les 
droits  adjugés  au  commettant , foit  en  nature,  foit 
en  équivalent , au  choix  du  commettant , lequel 
équivalent , fera  évalué  de  gré  à gré  , & d'avance 
autant  qu’il  fera  poffible  > afin  d’éviter  jufqu’à 
l’ombre  de  difficulté. 

Article  VII. 

Pour  fureté  de  la  portion  cédée  a la  Compagnie 
par  le  commettant , elle  aura  droit  & fera  autori- 
fée  à former  oppofition  , foit  entre  les  mains  de  la 
partie  qui  aura  fuccombé  , foit  en  celles  de  tous 
autres  débiteurs  de  fon  commettant  , meme  au 
Bureau  des  confervations  des  Hypotheques  , & 
par-tout  où  befoin  fera  , lefquelles  oppofitions 
pourront , fi  la  Compagnie  le  juge  convenable  , 
être  faites  avant  le  jugement,  pour  la confervation 
de  fes  droits.  Quant  aux  dépens  adjugés , elle  aura, 
dans  tous  les  cas , le  droit  d’en  faire  demander  la 
diftraétion  par  fon  Procureur. 
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Article  VIII.’ 

Il  fera  pâlie  par  le  commettant  une  procuration 
pardevant  Notaire , dont  il  reliera  minute , & qui 
contiendra  toutes  les  ftipulations  ci-deffus. 

Article  IX. 

Aufîi'tôt  après  le  traité  fait  avec  le  commet- 
tant } la  Compagnie  pourfuivra  fon  affaire  avec 
toute  la  diligence  poffible  , jufqu’à  Sentence  ou 
Arrêt  définitif,  & même  l’exécution  aefdits  Juge- 
nt ens. 

Article  X. 

L’affaire  une  fois  engagée , il  ne  fera  pas  au  pou- 
voir du  commettant  de  révoquer  fa  procuration, 
de  fe  défîfler  en  jugement , de  tranfporter  fes  droits, 
ou  de  tranfiger  avec  fa  partie , finon  en  préfence 
de  la  Compagnie  repréfentée  par  M.  l’Abbé 
Blanchet.  Et  dans  le  cas  d’infraélion  à cet  Ar- 
ticle , même  par  des  aétes  précédemment  faits , le 
commettant  fe  foumettra  à payer  une  femme  dé- 
terminée à titre  d’indemnité  ; de  tout  quoi  il  fera 
fait  mention  dans  la  procuration. 

Article  XI. 

La  Compagnie  viendra  particulièrement  au  fe- 
cours  des  mineurs  qui  auroient  des  droits  ou  aélions 
à exercer , &:  qui  ne  pourroient  le  faire  par  défaut 
de  moyens  ; elle  traitera  à cet  effet  avec  les  tuteurs 
ou  curateurs , à la  charge  toutefois  par  les  tuteurs 
ou  curateurs , de  fe  faire  autorifer  par  un  avis  de 
parens , duement  homologué,  fur  la  remife  qu’ils 
feront  à la  Compagnie  9 pour  la  fiue  confervation 


des  droits  des  mineurs  de  la  Compagnie,  des  tu- 
teurs Ôc  curateurs. 

Article  XII. 

La  Compagnie  fe  chargera  avec  un  zele  parti- 
culier de  pourfuivre  les  demandes  en  liberté  , d ob- 
tenir le  plus  promptement  poflible  i’élargiifement 
des  prifonniers  quon  auroit  cru  coupables  , mais 
qui  feroient  réellement  innocens } de  concilier  les 
intérêts  des  perfonnes  détenues  pour  dettes  avec 
leurs  créanciers , de  leur  faire  même  les  avances 
qui  pourroient  contribuer  à leur  élargiflTement , 
quand  leurs  dettes  feront  occafionnées  par  des  mal- 
heurs imprévus  , 6c  qu’ils  auront  de  quoi  répondre 
de  ces  avances , ou  qu’ils  en  donneront  bonne  6c 
valable  caution  ; en  un  mot  tout  ce  qui  fera  du 
reffort  des  Tribunaux  qui  vont  être  établis  , foit  en 
matière  civile , foit  en  matière  criminelle,  devien- 
dra l’objet  de  l’afliftance  de  la  Compagnie  } trop 
heureufe'de  pouvoir  contribuer  au  bonheur  des 
infortunés  par  le  facrifice  de  fes  foins  6c  de  fon  tems. 

Article  XIII. 

Ce  ne  fera  qu’avec  la  plus  grande  réferve  que 
la  Compagnie  fe  chargera  d’affaires  commencées  , 
&,  dans  ce  cas , elle  ne  fe  foumettra  à payer  aucun 
des  frais  antérieurement  faits } 6c  où  elle  fe  déter- 
mineroit  à le  faire , elle  pourra  les  répéter  en  to- 
talité contre  le  commettant. 

Article  XIV. 

La  Compagnie  déclare  qu’elle  ne  fe  chargera 
que  très-rarement , 6c  dans  le  cas  d’une  évidence 
prefque  entière , feulement  du  refcindant , tels  que 
demande  en  calfation  , requête  civile  , &c. 


Article  X V. 

Dans  le  cas  où  le  commettant  fuccpmberoltdaiu 
fou  procès  3 la  Compagnie  n’aura  contre  lui  aucun 
recours  pour  fes  avances  , peines  3c  foins  , mais 
elle  fe  réferve  la  faculté  de  fe  défilter  , même  pen- 
dant le  cours  du  procès , à l’inftant  où  la  fraude  fe- 
roit  découverte. 

Article  XVI.* 

Comme  il  fera  tenu  regiftre  exaét  de  toutes 
les  affaires  dont  la  Compagnie  fe  chargera , fi  la 
partie  adverfe  de  celui  donr  elle  auroit  entrepris 
1 affaire  fe  préfentoic  enfuite  , la  compagnie  ne  fe 
permettroit  pas  meme  d’ouvrir  le  fac  ou  dofïier  de 
cette  parrie  3 mais  fur  la  vérification  du  nom  faite 
en  fa  préfence  , elle  lui  déclareroit  qu’elle  eft  déjà 
chargée , Ôc  qu’elle  ne  peut  plus  lui  offrir  fes  fer- 
vices  qu’à  titre  d’arbitrage  ; fonction  honorable 
qu’elle  ambitionnera  toujours  de  remplir. 

Article  XVI  î. 

Dans  le  cas  d’arbitrage,  prévu  par  l’article  XVI. 
les  parties  intéreffées  compromettront  entre  fes 
mains  ; 3c  pour  l’indemnifer  de  fes  frais  3c  avan- 
ces , il  fera  ftipulé  qu’il  lui  fera  payé  une  fomme 
modique,  3c  toujours  proportionnée  à la  nature 
de  l’affaire,  à fon  importance  Ôc  au  tems  qu’elle 
aura  employé,  bien  entendu  que  l’arbitrage  fera 
vuidé  par  le  confeil  de  la  Compagnie. 

Article  XVIII. 

La  Compagnie  fe  chargera  de  la  fuite  d’affaires 
relatives  aux  follicitations  d’indemnités , de  rem- 
bourfement  d’avances , ou  projet  de  traités  pour 


les  approvifionnemerks  , tant  de  la  guerre  que  de 
la  marine. 

Article  XIX. 

Elle  fe  chargera  avec  le  même  empreffement  6c 
la  même  a&ivité  , des  affaires  qui  pourront  inté- 
reffer  les  Corps-de-Ville  , les  différentes  Munici- 
palités , ou  autres  Établiffemens  publics. 

Article  XX. 

Le  motif  qui  anime  M.  l'Abbé  Blanchet 
étant  effentiellement  le  defir  de  fe  rendre  utile  au 
public  , il  prend  envers  lui  l’engagement  de  con- 
facrer  une  partie  des  bénéfices  qui  pourroient  ré- 
fulter  de  fon  Établiffement  à une  éducation  gratuite 
ôc  publique  de  la  Jeuneffe  3 les  principes  qu’il  lui 
fera  donner  feront  avoués  également  par  la  Reli-^ 
gion  6c  par  l’amour  de  la  Patrie.  11  ne  peut  fixer 
le  nombre  de  fes  eleves  , qui  fera  plus  ou  moins 
confidérable  à proportion  des  bénéfices. 

Article  XXI. 

Le  Bureau  fera  ouvert  tous  les  jours , à l’excep- 
tion des  Fêtes  6c  Dimanches  , depuis  neuf  heures 
du  matin  jufqu  a deux  heures  après  midi , 6c  de- 
puis quatre  heures  jufqu’à  huit  heures  du  foir j le 
Commis  prépofé  à la  recette  des  papiers  , ou 
dofliers  des  parties  , leur  dira  le  jour  ou  elles 
pourront  venir  favoir  la  réponfe  du  Comité  , qui 
s’affemblera  deux  fois  la  femaine. 

Le  Département  de  la  Police  , auquel  il  a ete 
préfenté  un  Mémoire  & u&  Projet  à' hcabliffement 


d*  un  Bureau  d* avances  pour  la  pourfuite  des  Affaî- 
res  contentieufes  j après  en  avoir  pris  lecture  . 

A penfé. 

Que  l’établifTement de  ce  Bureau  n’avoit  befoiii 
d’aucune  autorifation  > puifque  les  Articles  du 
Projet  ne  préfentent  qu’une  offre  faite  au  Public 
de  foins  3c  de  fervices  , à des  conditions  qu’il  eft 
libre  d’accepter  , 3c  que  M.  l’Abbé  Blanchet  ne 
demande  ni  privilège  ni  préférence. 

Le  Département  ne  fe  permettra  donc  pas  d’au- 
torifer  ce  qu'il  n’auroit  aucun  droit  d’empêcher.  Il 
fe  contentera  d’obferver  que  l’idée  de  ce  Projet 
lui  a paru  fagement  conçue , qu’il  penfe  que  l’e- 
xécution n’en  peut  être  qu’utile  , 3c  que  Implica- 
tion que  M.  l’Abbé  Blanchet  fe  propofe  de  faire 
d’une  partie  des  bénéfices  de  fon  Ètablifiemenr , 
doit  lui  mériter  la  bienveillance  du  Public  , la  re- 
connoiffance  des  bons  Citoyens  , Ôc  i’eftime  de 
l’Adminiflration.  Fait  au  Département  de  Police , 
ce  15?  Septembre  1790.  BAILLY  , Maire . 

M.  L.  F.  DUPORT  , Lieutenant  de  Maire. 

J.  Peuchet;  le  Sceni  des  Maisons  j P.  Manuel^ 
J.  N.  Fallet  j Thoiullon,  Adminijirateurs . 


De  rimp.de  Cl.  Simon  , Imprimeur  deM.  I’Archevequ^ 
de  Paris,  rue  St.-Jacques,  N*.  27.  1729, 


